
Atelier de restitution des résultats du Projet « Appui aux capacités 
d’adaptation du Sahel aux changements climatiques » 

 
Du 02 au 04 Février 2009, s’est tenu à Ouagadougou au Burkina Faso, l’atelier 
régional de restitution des résultats du Projet « Appui aux capacités d’adaptation du 
Sahel aux changements climatiques ». 
 
La cérémonie d’ouverture a été présidée par son Excellence Monsieur Salifou 
SAWADOGO, Ministre de l’Environnement et du Cadre de Vie en présence de son 
Excellence Monsieur Abdoulaye COMBARY, Ministre Délégué à l’Agriculture, de 
Monsieur  Jacques LAMONDE, Représentant de l’Ambassadeur du Canada, de 
Monsieur Issa Martin BIKIENGA, Secrétaire Exécutif Adjoint du CILSS et de Madame 
Marie Frédérique ROCHE, Représentante de l’Agence Canadienne pour le 
Développement  Internationale  (ACDI) au Burkina Faso. 
 
Ont également pris part à cette rencontre, le Directeur Général du Centre Régional 
AGRHMET, le Directeur Général de l’Institut du Sahel, les Représentants de la 
CEDEAO, de l’UEMOA, de la Coopération canadienne et suédoise, l’ALG, de 
l’ACMAD, de l’ICRISAT, de l’ABN, de l’INERA, de ENDA, les Directeurs de la 
Météorologie Nationale du Niger, du Burkina Faso et du Tchad, les Secrétaires 
Permanents du CILSS (CONACILSS) et les points focaux du Projet du Burkina Faso, 
du Cap Vert, de la Gambie, de la Guinée Bissau, du Mali, de la Mauritanie, du 
Sénégal et du Tchad, les cadres des Ministères de l’Agriculture, de l’Hydraulique et 
des Ressources halieutiques et de l’Environnement et du Cadre de Vie, les 
facilitateurs, les experts de Environnement Canada et du CILSS.  
 
 

 

 
 
 



Les  objectifs et résultats visés par l’atelier. 

L’objectif général était de restituer les résultats du projet CILSS/ACDI et de permettre 
aux acteurs nationaux et régionaux intervenant dans le domaine des changements 
climatiques (planificateurs, décideurs, société civile, chercheurs, …) d’échanger leurs 
expériences et de créer les conditions de réseautage dans la perspective d’une 
synergie des efforts dans le domaine de l’adaptation aux changements climatiques 
au Sahel et en Afrique de l’Ouest.  

Objectifs spécifiques 

 Restituer les résultats du projet CILSS/ACDI sur la variabilité et les 
changements climatiques au Sahel ; 

 Faire le point sur les méthodologies d’analyse de la vulnérabilité et 
l’adaptation face aux changements climatiques dans les sites pilotes du 
projet; 

 Appréhender les atouts des institutions nationales et sous régionales à 
porter des actions d’adaptation aux changements climatiques ; 

 Evaluer les actions de communication et de dissémination des résultats en 
matière de changements climatiques au plan national et sous régional ; 

 Déterminer les rôles des organisations sous régionales comme la 
CEDEAO, la CEA, le CILSS et l’ACMAD ainsi que les autres OIG de la 
sous région en matière d’accompagnement et d’intégration des 
changements climatiques dans les politiques nationales de 
développement. 

 
Résultats attendus  
 
 les résultats du projet CILSS/ACDI sur la variabilité et les changements 

climatiques au Sahel sont restitués ; 
 des expériences nationales et sous régionales dans les domaines du 

changement climatique en Afrique de l’Ouest sont partagées et discutées ; 
 des réseaux selon les thématiques entre différents acteurs du Sahel 

intervenant dans le domaine du changement climatique sont constitués ; 
 Des stratégies de communication et de mobilisation des ressources 

financières sont proposées ; 
 Les rôles d’accompagnement et d’appui des organisations sous régionales 

et des Organisations Inter-Gouvernementales (OIG) en matière de 
changements climatiques sont établis ; 

 Les participants sont informés du processus d’élaboration du plan d’action 
régional d’adaptation aux changements climatiques en Afrique de l’Ouest 
et au Tchad. 

 
La cérémonie d’ouverture de l’atelier était marquée par trois allocutions : 
 
 L’allocution du Secrétaire Exécutif Adjoint du CILSS ; 
 L’allocution du Représentant de l’Ambassadeur du Canada au Burkina 

Faso ; 
 L’allocution d’ouverture du Ministre de l’Environnement et du Cadre de Vie 

du Burkina Faso. 
 



Tous ont souligné l’importance de cet atelier qui contribue à une meilleure 
appréhension du phénomène des changements climatiques dans la sous région 
sahélienne en vue d’améliorer les conditions de vie des populations dans un 
contexte particulièrement préoccupant de précarité climatique. 

Déroulement de l’atelier 

La réunion a adopté le programme de travail et a mis en place un présidium général 
composé d’un président et de trois rapporteurs :  
Chaque session était présidée par un président et deux rapporteurs. 
L’atelier s’est déroulé sous forme de sessions plénières et de groupes de travail. 
 

Les sessions ont porté sur les thèmes suivants : 

 Présentation générale du Projet « Appui aux capacités d’adaptation du 
Sahel aux changements climatiques » ;  

 Analyse du climat sahélien : de l’observation à la modélisation ; 
 Méthodologies, conceptualisation et résultats des études sur la 

vulnérabilité et les impacts et la variabilité au changement climatique » ; 
 Perception des populations et Adaptation à la variabilité et au changement 

climatique : présentation des projets pilotes au Burkina Faso, Mali et 
Niger ;   

 Politique et vision et opportunités de financement en matière de 
changement  climatiques. 

 
Les groupes de travail ci-dessous ont été constitués :  
 
 Améliorer des connaissances sur les sciences du climat en Afrique et au 

Tchad, génération de scénarii climatiques et leur capitalisation pour les 
études d’impacts, de vulnérabilité et d’adaptation (IVA) au changement 
climatique. 

 Amélioration et partage des connaissances scientifiques et des savoirs 
faire locaux  en matière d’IVA à la variabilité et aux changements 
climatiques dans divers secteurs socio-économiques. 

 Education, sensibilisation, formation et communication. 
 
 
Les principales perspectives identifiées par les participants sont ci-dessous 
énumérées: 
 
1. Capitalisation des résultats du projet : 
 Intégrer les résultats du projet dans les politiques de développement 

nationales  
 Renforcer les capacités des cadres des pays pour l’élaboration des 

communications nationales dans le cadre des changements climatiques; 
 Favoriser l’appropriation par les pays des méthodologies et des outils 

développés dans le cadre du projet ; 
 Valoriser les acquis et les connaissances sur les changements climatiques 

pour leur appropriation par les autres parties prenantes (négociateurs 
africains, décideurs) ; 

 Prévoir une traduction/sous-titrage en anglais du film sur le projet ; 



 Porter à la connaissance de l’IPCC les résultats du projet. 
 

2. Poursuite des actions entreprises dans la prise phase et prise en compte de 
nouveaux aspects dans une seconde phase 
 Inclure une action de recherche d’accompagnement pour une valorisation 

scientifique des résultats obtenus ; 
 Tenir compte de la thématique « élevage » lors de la capitalisation de ces 

résultats dans un projet plus vaste touchant toute l’Afrique de l’Ouest ; 
 Renforcer la coopération scientifique entre Environnement Canada et le 

CILSS à travers le CRA ; 
 Finaliser la charte des données ; 
 Tenir compte davantage de l’aspect genre pour une deuxième phase du 

projet ; 
 Favoriser la participation des socio-économistes dans les études d’impacts 

du climat ; 
 Renforcer et améliorer le système d’alerte précoce sur la prévision des 

crues ; 
 Capitaliser les connaissances endogènes, en particulier dans le domaine 

des prévisions saisonnières ; 
 Poursuivre les enquêtes agronomiques chez les producteurs pour mieux 

apprécier la technique du zaï ; 
 Prendre en compte d’autres thèmes porteurs dans les axes prioritaires du 

Sahel, notamment la maîtrise de l’eau (conservation des ressources 
halieutiques et suivi des inondations) et les systèmes agropastoraux 
(importance socio économique, gestion des pâturages, identification des 
points d’eau) ; 

 Capitaliser l’expérience du Sénégal en matière de bassins de rétention 
pour collecter les eaux de crue et les utiliser pour les besoins de 
l’agriculture et de l’élevage ; 

 Poursuivre l’identification des stratégies locales, de les documenter ; de les 
améliorer et de les partager dans la sous région et au-delà ;  

 Mettre en place un mécanisme de suivi de la phase II du Projet. 
 
3. Aller vers une position régionale 
 Renforcer la concertation régionale CILSS, CEDEAO, UMEOA,  ABN, 

OMVS, OMVG, ALG, CBLT, ABN en mettant à contribution l’expertise de 
GIEC Sahel pour élucider les contraintes qui freinent la synergie d’action 
entre ses institutions en matière du changement climatique ; 

 Redynamiser le GIEC SAHEL ; 
 Adopter une position régionale en vue de la COP 15. 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 


